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Prédication : comme les mages… 
De Patrick Schlüter 
 
Ah, l’étoile des mages ! Elle nous fascine, elle suscite des spéculations de toutes sortes. 
Elle trône même au sommet de nos sapins de Noël ! Pourtant, cette étoile nous échappe. 
Elle n’est d’ailleurs qu’un messager qui permet la rencontre du Christ. 
 
Alors, laissons l’étoile des mages au ciel pour redescendre sur terre et regarder les 
personnages du récit face à l’annonce de la naissance du roi des Juifs. Je reconnais 4 
personnages ou groupes de personnages : 

- Il y a le roi Hérode, aux intentions ambiguës dans ce récit, malveillantes et 
meurtrières dans la suite. Hérode est bouleversé. Il a l’occasion de changer quelque 
chose, mais il reste dans son endurcissement. Pour lui, ce roi à venir est une 
menace à son pouvoir. Il est prêt à tout pour le conserver. 

- Il y a tout Jérusalem qui est bouleversé avec lui. Est-ce une exagération de Matthieu 
pour montrer que cette venue de Jésus concerne tout le monde ? Être bouleversé, 
cela montre qu’on est touché au fond de soi-même. Cependant, Jérusalem disparait 
ensuite du récit dans une sorte d’indifférence à ce qui se passe. 

- Il y a les grand-prêtres et les scribes du peuple qui ont la connaissance des 
Écritures et orientent Hérode sur le lieu de naissance du roi à venir. Leur savoir est 
décisif dans le récit, mais eux-mêmes ne semblent rien en faire. Ce qu’ils savent 
semble déconnecté de leur vie. Ils n’en font rien. 

- Il y a enfin les mages, mystérieux, persévérants, en recherche du roi à adorer. Ils 
repèrent un signe dans les cieux, se mettent en route, questionnent, accueillent les 
informations, poursuivent leur quête, se réjouissent au plus profond d’eux-mêmes, 
voient l’enfant et sa mère, l’adorent à genoux et offrent des cadeaux précieux. Ils 
sont encore à l’écoute de Dieu en songe et avisés de ne pas retourner auprès 
d’Hérode. Ils changent, les mages, au moins d’itinéraire. Sans doute, quelque chose 
a changé à l’intérieur d’eux-mêmes et ils prendront d’autres chemins dans leur vie 
personnelle. 

 
Matthieu invite à suivre les mages, ces étrangers à la science douteuse pour des juifs. Les 
mages sont modèles de la quête de la foi et je suis appelé à être comme eux. Face à 
l’Évangile, la bonne nouvelle de Jésus-Christ, je suis obligé de reconnaître qu’il y a aussi en 
moi quelque chose de ce « tout Jérusalem », quelque chose des grand-prêtres et scribes et 
même quelque chose d’Hérode. Parfois, je suis touché, mais je passe rapidement à autre 



chose. Parfois, mon savoir, je ne l’utilise que de manière technique. Parfois aussi, je 
m’endurcis et Dieu m’apparait comme une menace. 
 
Ce qui se passe en chacun-e est un mystère intime. Cela se joue entre Dieu et chaque 
personne qui a son propre chemin à écrire. Dieu connait le chemin de notre cœur. Il l’ouvre 
en Jésus-Christ, cet enfant-roi qui est Dieu avec vous pour nous toucher et nous appeler à 
la vie. Jésus est cet homme venu dire le Royaume des cieux ouvert pour nous. Il vient le 
dire au cœur de l’humanité, aux petits, aux étrangers, à ceux qui lui ouvrent la porte pour 
l’accueillir. Son pouvoir est celui de l’amour offert que ce soit à la crèche, à la croix ou 
dans sa présence aujourd’hui avec nous. Dieu connait le chemin de notre cœur, mais il ne 
peut pas en forcer la porte. 
 
Ce que je crois, c’est que le cadeau de Dieu demeure toujours. Le choix de la vie est 
toujours possible, quelles que soient les circonstances de vie. Il s’agit d’accepter d’être 
touché et de se laisser transformer. Ainsi, comme les mages, nous pouvons prendre avec 
confiance d’autres chemins de vie, qu’ils soient intérieurs, personnels ou même de société 
par les choix que nous faisons. 
 
Nous avons laissé l’étoile des mages au ciel pour découvrir une autre étoile, plus petite, 
mais ô combien plus importante. L’étoile, c’est le Christ, Dieu avec nous, pour nous inviter 
à offrir le meilleur de nous-mêmes, à devenir toujours plus à l’image de celui qui nous a 
créés : capables de nous émerveiller, d’être touchés, d’aimer et de respecter la vie, prêts à 
nous laisser déranger dans nos habitudes et certitudes. Cela ne se passe pas au ciel, mais 
au cœur de nos vies que Dieu veut venir habiter en Jésus-Christ. 
 
Amen 
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